
DU TRÈS SAINT SACREMENT I07
par le moyen surtout de l’Eucharistie, source et foyer de 
la vie chrétienne, c’est à quoi il travaillera sans relâche 
avec l’aide de ses frères en religion. Et pour donner plus 
d’efficacité à ses efforts, il instituera Notre-Seigneur lui- 
même premier pasteur de la paroisse en le faisant monter 
sur un trône toujours entouré d’hommages, et en lui four­
nissant tous les moyens d'agir directement sur les âmes.

“ Le Te Deum fut alors chanté alternativement par le 
chœur et les fidèles.

“ Cette belle cérémonie se termina par la bénédiction 
solennelle du Saint Sacrement, donnée par le pasteur lui- 
même, et laissa dans tous les cœurs une impression pieuse 
et profonde.

“ Pendant quelques semaines, l’Exposition du Saint 
Sacrement n’aura lieu que trois heures par jour ; mais 
elle sera bientôt prolongée à toute la journée ; et plus 
tard, aussitôt que le nombre des religieux le pourra per­
mettre, elle deviendra strictement perpétuelle. ”

Pleurs Eucharistiques de la Nouvelle-Praqce

UN HIVER PARMI LES SAUVAGES

U cours de l’année 1645, plusieurs sau­
vages chrétiens, partant pour leur 
grande chasse, vinrent demander au 
Père Yimont, supérieur de la résidence 
de Québec, de leur accorder un mis­
sionnaire pour les accompagner ; car, 
forcés de s’éloigner de la maison de 
prière pour quelques mois, à cause de 
la frayeur que leur inspiraient les Iro­
quois, disaient-ils, ils seraient privés des 
sacrements de l’Eglise et 11e pourraient 
apprendre le “ chemin du ciel.”

On se rendit à une demande si légitime et le Père Ga­
briel Druilletes partit avec eux, ‘‘chargé de tous ses 
‘1 meubles ( tout son bagage estoit renfermé dans une 
‘ ‘ petite caisse ou dans un petit coffret qui 11e contenoit


